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Le General SOSNKOWSKIĘ Vice-Ministre de la Guerre,

W
e

Monsieur le Général HENRYS%Chef de la Mission Militaire

Française, Adjoint au Chef de l'Etat, Géntralissime de

l'Armge Polonaise, Premier Marschsl de Fologne,

Je me permets de vous rappeler ma lettre No .498/0,4.17,

Szt. du 13.avril concernant la cession à la Fologne d'arme-

ment et de munition allemands saisis par les Troupes Fran-

gaises dans la nouvelle zöne d'occupation de la rive droite

du Rhin.

J'ai l'honneur de vous prier de vouloir bien intervenir

à nouveau auprès de Votre Gouvernement dasn cette affaire, très

urgente et très grave pour nous.

En cas d'une décision favorable il serait très désirable

de pouvoir faire transporter cet armement et munition avant la

fin du mai.

Je suis force de traiter cette affaire de. cette manière

pour les. raisons Śuivantes:

1. 'armement de formations de marche de la IX-me et X-me
Eëëîëî'ëä"Bä'îëê'äë'ëä'äxâàë'Eëägë'îï‘äëàëäïâëë'ââëëEs.

Après le renvoi au front de la dernière série des forma-
tions de marche le Ministère de la Guerre a ats oblige, vu le
manque d'armement de faire rêduiro l'etat des armes aux dépôts
jusqu'au nombre strictement indispensable à l'instruction des
recrues.

11. La nécessité de faire réarmer les 6.divisions d'infanterie
dont 3.sont armtes des fusils Lebel et mitrailleuses Hoteh-
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a/ Pour les divisions de fusils français & cause

d'impossibilité de remplacer les pièces détériortes.

Les réserves de munition française sont encore assez

grandes le matériel français s'use au front très vite.

Or, vu qu'on n'a pas pu former les réserves de ce maté-

riel parce que le Gouvernement Français a refusé sa livrai"

son, il n'y plus de possibilité de pourvoir aux bescoins des

unités du front qui présentent les demandes considérables

à cause de l'usure rapide du matériel. La décision du Gou-

vernement Français s'explique par la raison de пе раз топ-

loir toucher aux réserves de mobilisés, je la juge trop

principale pour pouvoir esperer une modification considé-

rable. Il n'est donc pas possible au Ministère de la Guerre

Polonais de former les réserves indispensables pour les

raisons sus-nsntionntes qu'en enmagasinant l'armement fran-

gais de quelques divisions réarmées .

b/ Pour les divisions armes de fusils Mannlicher & cause

d'insuffisance de munition.

Après le renvoi au front de completements de munitioê'

Mannlicher en rapport avec l'offensive il ne reste dans les

magasins centraux que 300.0000, de cartouches. Cet état

de chose fait naître des craihtes pour l'avenir, vu que

jusqu'à présent notre Armée compte encore 3.divisions d'in

fanterie et 7.brigades de cavalerie armées de fusils Mann-

licher.

De plus, il faut considérer comme les sources

de munition surtout après l'incendie qui a détruit l'u-

sine Hirtenberg à Vienne, notre principale fournisseuse

de cette munition. Cette usine devait nous fournir 30.000.000,

de cartouches Mannlicher.

3. Enfin. le point de vue économique s'impose impérieuse-

ment en nous obligeant de nous conformer dès maintenant au

plan d'un armement uniforme de nos troupes.

Tant en raison du cours bas de notre valeur, qu'en rai-

son du fait que l'armement allemand devrait être à vendre

dans une quantité considérable; ce qui n'est pas le cas

 



 

pour les armements des autres nations, - il a fallu baser

l'armement des troupes polonaises, sur le type de l'arme

allemande.

économie, à laquelle la Pologne est constreinte, nous

défend de faire les mêmes achats deux fois, ce qui ne

poufraît être évité dans le cas, of on fsirait venir en

Pologne l'armement quelconque pour le réchenger après

contre l'armement allemand. z

^ En vous priant de bien vouloir intervenir auprès du

Gouvernement Français je n'ai pas indiqué les quantités

d'armement qui nous sont nécessaires parce que nos be-

soins sont si grands, qu'ils dépassent probablement les

quantités dont dispose le Gouvernement Français dans les

provinces allemandes occupées récemment par les Allites.

Les chiffres pró@is vous peuvent être fournis dès que S

vous aurez la bonts de me signaler votre & ce sujet.

A présent & titre d'indication, je me permets de vous ci-

ter les chiffres approximatifg,qui sont. 200.000, fusils

d'nfanterie; 100.000. de carebines; 800, de mitrailleuses

lourdes et 600. de mitrailleuses legóres, tout cet arme-

ment dot& d'une quantit& convenable de munition.

En même temps je me permets de vous prier de bien vou-

loir me faire connaître votre avis et, eventuellement l'avis

de Votre Gouvernement sur l'affmirgąqui suit:

Selon les renseignements qui me sont parvenus, pendant

lg dernière conférence à San Remo il а $$$ décidé d'acce-

lerer le désarmement de 1'Allemagne.

Or, il me' semble trés juste et désirable de doter l'ir-

mêe Polonaise du matériel provenant du dèærmemgfit de l'Âlle-

magne .

Je vous serais sincèrement reconnaissant de bien vouloit

m'exposer votre manière de voir sur cette question aussi

que de vouloir intervenir auprès de votre Gouvernement dans

le sens d'obtenir son opinion favorable.

Je me permets d'attirer votre attention sur cette solution

qui pourrait avoir des conséquences bien soukeitables - en

poussant d'un seul coup vers la fin l'affaire d'armement uni-

gend
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forme de nos troupes en armes portatives et en mitrailleuses ?
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SoOSWKOWSKT.

Général et Vice-Ministre.

Pour accord:
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** Le Général SOSNKOWSKI, Vice-Ministre de la Guerre,

fe

Monsieur le Général HENRYS, Chef de la Mission Militaire
Frangaise, Adjoint au Chef de l'Etat, Céntralissime de
lArm&e Polonaise, Premier Maréchal de Pologne.

La question d'acquisition des fusils Mauser et de muni-
tion allemande devenant grave et pressante, je trouve nécessaire
de completér ma lettre du 8.Mai a.c. No.3986/17.1.201 &

Je me permets de souligner encore une fois, que:

a/ nous avons de grandes difficultés avec l'armement des for-
mations de marche de la IX-me et X-me

b/ il y a urgente de faire réarmer les 6.divisions
d'infanterie - dont 3 sont armèes de fusils Lebel et mi-

trailleuses Hotchkiss et 3. autres de fusils Mannlicher.
c/ manque absolu de réserves pour échanger les fusils complè-

tement usés et les fusils ayant besoin d'être réparês .-
Or, vu que le Gouvernement Français nous a refusé de cèder

les 25.000. fusils Lebel et les mitrailleuses qui furent de' -
mandées par la Pologne, nous sommes forces de completer notre

armement autre part.

Les sources en Autriche sont completèment épuisèes, comme
je l'ai démontré dans ma lettre Les 25.000. fusils

anglais, qui doivent arriver incéséammént, suffiront à peine pour

uniformiser, quixdroivextxarriverx & peu prés l'armement deg

formations auxiliaires de l'inttrieur du pays où ib existe ac-

tuellement une quantità formidable de modèles anciens; même des

fusils russes modèle 1879.

La distribution des fusils anglais entre les unités du front

est tout & fait impossible pour raison suivante:

.
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De plus, nous avions procédé à des commandes de matóriel

z g <

de guerre en Autriche; mais comme vous le savez, la Commission

Interallite & Vienne s'est opposte à l'exportation de ce ma-

teriel d'Autriche en Pologne. -.

Nous avons. rencontre les mêmes difficultés pour une com-

mande de chargeurs pour cartouches Lebel, faite à Budapest, et

le Conseil des Ambassadeurs, ayant té saisi pour cette ques-

tion par la Commission Interallige de Budapest, nous a fait

connaître qu'elle ne pouvait donner son autorisation pour la

dite commande parce que cette autorisation serait contraire

aux dispositions du Traité de Paix avec la Hongrie.

D'autre part,nous avons passe en Autriche et en Hongrie deux

marches pour la fourniture de cartouches Mannlicher. & savoir:

le 18.mai 1920 - le marche Nr.265, pour la fabrication par la

fakriratkex Maison Hirtenberg à Vienne, de 15.000.000. car-

touches;

le 3.Juin 1920 - le No.270,. pour la fabrication par

la MŚ?;EK Weiss à Budapest, de 38.000.000, cartouches.

Il est à craindre que pour ces marchés aussi nous rencontre-

rons les mêmes obstacles que ceux signalës ci-dessus pour les

commandes de matériel de guerre.

Nous demandons directement à Mr. le Président du Conseil des

Ambassadeurs de lever les interdictions gui s'opposent & la

fabrication en Autriche et en Hongrie de matériel de guerre

et de munition pour la Pologne.

Mais comme vous avez une parfaite connaissance des besoins

de notre Armée et des conséquemnces graves d'une insuffisance

de munition - insuffisance qui se prosuirait certainement si

nous ne recevions pas les cartouches Mannlicher commandées en

Autriche, vu qu'elles sont absolument indispensables pour avi-

tailler en munition d'infanterie nos divisions armges du fu-

sil Mannlicher, je vous prie instamment d'obtenir des Autori-

tos compétentes que la fabrication en Autriche et en Hongrie

de matériel de guerre et de munition pour notre Armée ne soit

pas contrarite par l'Entente. En tout ttat de cause et pour le

cas où le Conseil des Ambassadeurs ne pourrait pas donner son

autorisation permanente pour cette fabrication de matériel
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de guerre et de munition, je vous serais obligé d'intervenir

pour qu'au moins, par mesure exceptionnelle, les commandes

des 18.mai et 3.juin aux Maisons Hirtenberg et Weiss puis-

sent Stre satisfaites, car les marchés sont déjà encours

d'execution et nous avons absolument besoin des munitions

Mannlicher faisant l'objet de ces commandes.

Enfin; je vous prie, d'intervenir auprès du Représentant

Prançais des autorités interallites à Katowie /Haute Silesie/

pour que notre commande de fusils et munition & la firme

FPostrachf puissent être transportte sans difficulté en Pologne.

Je suis plein d'espoir, que penetré de l'importance de

cette question, vous entreprendrez de suite les démarches

nécessaires pour la faire régler et que vous voudrez bien me

donner une réponse prompte et favorable.

Je ne doute pas un momentque la Pologne, isolèe dans un

effort et supportant tout le fardeau de la guerre, ne sera

pas lóch@e dans ce moment grave et décisif par sa fidèle

Amie - la FRANCE. Je suis sûr, que notre Grance Allite ne

gonsentira pas à compromettre l'Arm&e Polonaise, qui—malgré

son esprit d'enthousiasme et de secrifice ne pourrait ja- -

mais réussir à faire pareille chose: que de mener la guerre

sans munition.

/-/ Sosnkowski

Pour accord: Général et Vice-Ministre.
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Ministerswo Spraw ~Warszewa,dnia 13 mai 1920
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L dz. 4114/WM 20 odpis

Le Góhóral SO3NKOWSKI,

Yice-Ministre de ls Guerre

leeur le Gen&ral HENRIS,

Gbef de la Mission Militaire Frangaise

en Pologne,Adjoint au Chef de 1'Etat,

Gantralissime de l'Armbe Polonaise,karb-

chal de Pologne.-

&n étudiant la question de l'unification de l'armement

de l'Armbe Polonaise ,je suis arrive 2 la conclusion qu'elle

doit être accomplie absolument dans le moment actuel.

Comme l'accomplissement de cette tache n'est possible

qu'en suite d'une solution favorable de la question princi-

pielle concernant la destination des armes provenantes du de- 6

sarmement de l'illemagne,je me sens force de porter à votre

connaissance tout le reste du materiel qui m'est parvenu s

après l'envoi de mes deux lettres et de le com-

pleter en vous demontrant d'une franche touts les motifs

 

pour lesquels je juge que la solution immédiate de cette que-

stion est devenu indispensable.

Le materiel dont je parle ci-dessus ce sont les chif-

fres dont j'ai fait mention dans ma premiere letire.Des chif-

fres exacts demonstrant la quantité d'armes et de munition

nectssaires pour pouvoir mener à fin l'unification de l'arme-

ment de l'Armée Polonaise.Îls doivent être compris comme

quantite nécéssaire en plus de celle qui est dejà à la dispo-

Sa"
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sition de l'Armde Polonaise. --

Voilà ces chiffres :

375.589.de fusils Kouser

342.232.modèle raccourci /Mousquetons Mauser/ y com-

pris 40% de reserve.

94,038.de revolvères 4

55.604 mitrailleuses lourdes

2.326 * -; legéres

9.908 fusils automatiques

en surplus pour la cavalerie.

6.728 revolvères

915 mitrailleuses Schwartzlose

Dans les semaines les plus proches il nous faut дбйііяг_

de cette quantite d'urgence; *

800 mitrailleuses lourdes

600 # legéres R
FS

toutes pour munition Mauser.

200. 000. fusils Mauser ]:veu/„rbponderunoc dglow-qt.-
ons

Le chiffre de coups:

- 600,000,000,

Les chiffres citésdans ce pour les lxttcdllcnlit

doivent $tre comme aproximatifs vu,que le choix

du type et la façon d'après laquelle doit être noce-pi! le re-

armement de nos troupes en en ce moment

encore l'objet d'etudes du Comits d'armement de l'Armbe.-

Les stocks des armes différantes que nous possedons
<
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seraient enmagasinis comme resrve pour l'armement des for-

mations de deuxieme ligne,sprès que le rearmoment projeté

serait accompli. S

Les chiffres cites demontrent la grandeur de la ta-

che à accomplir dans le plus bref delai de temps pour donner

& notre Arabe‘nne base technique suffisante pour gravir des

taches serieuses dans des conditions bien difficilies , dans

lesquelles la Pologne peut se trpuver.

L'acquisition de cette base est objet de mes plus

grandes soucis-vu qu'il y a nécéssité de mettre la Pologne en

etat de mener la guerre avec l'Allemagne,une guerre qui nous

attend comme necessłti ifvitable.

Je suppose quo ces soucis du Ministere de Guerre Po-

lonsis concernant la preparation de la guerre contre l’Allcltü

gne ne sauront nulle part etre mieux compris qu'a l'etat

Major Français.

Les nouvelles recueillies par nos agents,et les do-

cuments secrets qui se trouvent entre nos mains et qui sont

connus du reste par l'État Major Frangsis,confirmant que l'i-

des de revanche est cherie par l'État Major et le Ministóre

de Guerre Allemand.

Dans cet ordre d'idees l'Etat Major Allemand

vise l'encerclement de la Pologne ,sa défaite et son nouveau

partage comme premiere etepe do la revanche,.

La politique et la strategie allemande se leur-

ront des illusions que l'Allemagge reussirs â#x à attirer

pour ses plans les pays boisins de le Pologne.

Certains documents parmis les ciths ci@dessus.



 

demontrent qu'on envisage la realisation de ces plans dans

@xzuxx doux années ,en tout cas il n'y a'pa: de doute que le

moment de l'attaque contre la Pdlogne sers le premier moment

du la situation politique spparaitra asses favorable 2 l'Al-

lemagne pour lui donner la chance d'une reussite complète ou

partielle.

En tout cas cette attaque arrivera,la situation poli-

tique dans l'Rurope centrale et orientale compä@temet ruinte
et désorganisbe etant trop favorable pour 1'A11euaęao.quł

a eu garder son organisation et son argent,pour qu'élle

seya pas s'emparer des sources immenses de 1' Este ne renver-
sant le seul rempart, la Pologne.

" Le moment de cette attaque arrivé ,la Pologne d&łt

Être preparte pour pouçoir mener sur ses frontières occidon-
tales unne lutte & mort pour son bxistence.

Bien que la base technique actuelle sur laquelle
s'appuysit l'irmes Polonaise рева permet de mener une cam»
pagne victorieuse contre les bolcheviks,les sources tech-
niques de la Pologne ne peuvent pas Être même ävuplrîea
avec celles de l'Ællemagne,ainsi que le commencement de l'or‘

ganisation economique polonaise avec la souplesre do l'or-

genisation sllemande,

Dans le travail qui doit être incosssment fait pour

donner à la Pologne cette base technique suffiennte.1’nu$tlnj

cation de l'armement est le premier pas. Sans cels il n’y'aëî

    

pas de possibilits de baser nos achats,le developpement de -

notre industrie de guerre et nos efforts de production lg?

un ple" uniforme. 5 WÀ
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La necessite d'un tel plan pour assurer le rendflnnt

des cfforts,m'apparait tellement claire,que je renonce à la

motiver.Tput de même je ne permets de vous rappcler mes let-

tres precittes. g

Anims d'un esprit d'une loyante complete envers l'Armbe

Franęaise,notre somur je ne veux point cacher les motifs

confidontiels.‚uilue forcent d'ascayer de mener cette question

& fin justomentt à present.

Ges motifs sont les suivants; %

1"/ dans la constellstion politique causke per los suece de

l'armee Polonaise,les difficultes provenantes de la

part de certaines pÀisaancea allibes. /Angleterre/dif-

iicultßaqui jusqu'a present n'ont pas pus Être vaineus

malgre un appui sihodre et Bfficace de ls part de repre-
sentants du Gouvernement et de l'Armbe Frangsise,peuvemt

être diminubes ou même disparaitre completement.

2/ la decision de la recente donference de San-Remo, insi-
stants d'apres les informations du Gouvernement ralentit.

sur l'acceleration de desarmement reel de l’illilngnc

rendrons disponible une quantité considerable d'armes

allemands portatives et sutonatiques.

З/ l'enthousiasme eree par nos véctoirss,recentes,l' amour
et le sentiment éprouvé pat toute la nation ct tous les
groupements politiques pour son Armbe permettent d'obte-
nir actuellement avec moins de difficultés le credit

pour les besoins de l'Armbe et de guerre.»



 

 

Je ne veux pas me fsire d'illusions,

En opórant avec les expériences faites jusqu'à pré-sent par les autres, je me suis forces de supposer quela guerre une fois finie la mentalité de la socioté etdes memsbres civils du Gouvernement changeront dans uh~ sons pacifique. Il est bien compréhensible et naturel
dans cet ordre d'idées que les questions culturelles etSenoniones deviendront principales et que le gros des
dśpenses ds 1'Ztnt sera fait on vue de leur solution,

Nous savons quels obstacles trouvent les ltats Mp.jorg et les Ministères de Guerre de tous les Pays quand
il s'ariÿ de la préparation de guerres futures qui se
présentent. à l'opinion de la societé civile comme ques-tion abstraite et comme mel Svitable, par conséguence peugrave.»

_
On connait bien les difficultés qu'on & a obtenirdans cot Stat désprit le credit pour la reforme deg sp.mements pour le developpement de l'organisation de lir.mse , l'agrandissement de contingents et la formation denouvelles unités,

Voilà l'êtat de chose dans des Etats bien orsanishsen plein developpement de leur vie economique et indust-rielle. De combien tous ces moments que j'ai soulignéauront une importance plus grande en Polorne où on auraà accomplir un travail Snorme Dour organiser la vie 680—nomique et culturolle du pays dans des conditions telle-node difficiles,

Il résulte qu'une fois l'enthousiasme de guerre etl'esprit de sacrifice Btoiont, il sera poutêtre bien dif-ficile d'obtenir les moyens nécessaires pour pouvoir for-TOK WWP ......,.,... *w +++
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Armbe bien pain-vac. appuybs sur uno forte base technique.

Yu, cot état de chosen il ost possible que le moment

propice passé, il sora poutôtro difficile et même inpoui- à

ble de finir le travail nébcosseire dans le temps utile. -

It vous, mog Cénbral, vous connaissez aussi bien que

moi, combien ce travail ost grand, Vous connaissez aussi

bien que moi si elle ost bonne, la base technique de notre

Armde, de cetta Armée qui disrose de "x" types de fusils

"y" types d'abroplanes, et "z" types d'automobites ote.cte.

Il est bvident que la solution de ce'te question com-

pliquebe ot larme necessite un grand espace de temps, un

travail long et endurant, des efforts contenus, mais d'au»

tant plus, j'insiste dans les conditions actuelles pres-

santes, qu'on ne peut gaspiller aucun moment propice et qu'

il fout tirer d" chaque de ces moments le meximum possible

Lo maximum qu'il fout et qu'il ost possible de tirer du

moment actuel - c'est l'unification de l'armomont de l'Ar-

ne Polonaise on armes portatites et automatiques. |

J'insiste qu'on fronchisso inmbdiatomont cette etapes -

essentielle pour le developpoment de l'Armée Polobaise. >

Voilà les raisons pour lesquelles je me permots de m'ad

resser par votre intermediaire encore uns fois au Gouver»

nement Français en lui demandant son concours àfin d'ob-

tenir que les armes de l'Allemagne dom?! soient ntili-

gbes pour mettre l'Armbe Polonaise en état de collaborer

sbricusement avec l'Armbe Française dans sa lourde tâche

cotte tâche qui ...... ......

.;"
\
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№: l'Allemagne d'enlever au monde les

de

  S w «ings Rs pernétsd'expringT ms conviction qu'en accompli
22 © sant le travail qui btaitl'objet de me lettre, nous ger.

# Tak vous bien nog deny PBys, in valeur da ge travailprès une catastroph

 

e dep ae laquelle le front de l'Rst s'ec- -roulerait en donnent à 1*A1Aliemspne un libre accès # des
st de l'u'urope.
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……ТЁМПШ SPRAW WOJSKOWYCH Warszawa, dn.. 20. Juin 1920. r.
WICEMLMISTER

L i. "Doggt# +

À
ze Le General SOSNKONSKI, Vice-Ministre de la Guerre,

&

Monsieur le Général HENRYS, Chef de la Mission Militaire

Frangaise, Adjoint au Chef de l'Etat, Généralissime de

l'Armée Polonaise, Premier Marchal de Pologne,.

Le souci de fournir à notre Armée les munitions et les

armes qui lui sont nécessaires pour les combats actuels m'in-

cite à abuser encore une fois de votre haute influence auprès

de votre Gouvernement et auprès du Conseil des Ambassadeurs,

à laquelle nous devons tant de précieux services et de vous

demander votre prompte et bienveiilante înterventiontpour ob-

tenir une solution favorable de la question exposte ci-après.

D'après les articles du Traité de Versailles et en ver-

tu des dispositions prises à la Conférence de San-Remo, le

désarmement de l'Allemagne a pris dernièrement un éaractére

plus réel.

IL'Armée Polonaise, comme vous le savez, Mon (Général est

en grande partie d'armes allemandes; nous faisons d'ail-

leurs tous nos efforts pour completer cet armement et pour do-

ter d'armes allemandes les détachements, qui partent au front.

Tous n'ignorez pas que mon principal désir est de donner un ar-

mement uniiorme aux armées du front.

Or, les achats de munition en Allemagne sont subordonnés

à l'autorisation d'exportation qui doit être donnée par la Com-

mission Interallige du Désarmement à Berlin.

Sachant votre grande influence auprès de FOCH

et auprès de votre Gouvernement je vous sersis pariîculîêre—

ment reconnaissant de vouloir bien intervenir, par leur inter-

médiaire auprès de la Commission Interallite sus-désignte

pour obtenir en notre faveur l'autorisation d'exportation dont

il s'agit.
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a/ nous ne possedons pas de mitrailleuses pouvant tirer

les cartouches anglaises.

b/ l'adoption pour l'armement des unités de combat d'un

nouveau modèle / qui serait le 5-me en comptant les fu-

sils: français, Mauser, Mannlicher et russe/. qui com-

pliquerait d'une façon consid'erable le ravitaillement

de l'Armée en munition, J'attire votre attention que le

ravitaillement en munition est déjà excessivement dif-

ficile dans les conditions actuelles, évidemment il

s'aggraverait au moment où les mêmes unités auraient

des fusils anglais et des mitrailleuses d'un système

différent.

c/ il faudrait consacrer un certain temps à l'instruction

des troupes avec le nouveau fusil, ce qui est absolument

impossible, vu la situation actuelle au front.

Toutes ces raisons nous ont force de faire des démarches '

en vue de l'achat des fusils Mauser, les négociations nous

laissaient esperer que nos démarches ne seront pas vaines.

Le Gouvernement Allemand pourtant prohiba au dernier

moment la vente et l'exportation des armes dans le pays de

'Entente et en Pologne.

La situation done; comme je l'ai démontré est bien gra-

ve. L'Armée Polonaise est mise devant un état de chose me-

naçant, se trouvant dépurvue de réserve en armes portatives

et'automatigues.

Je suis en état de préciser les chiffres des armes qui

nous sont indispensables d'urgence

200,000, environ. fusils Mauser.

dont 50% du modèle Raccourci /mousquetons/

avec la quantit@ de mynition correspondantè /1,000,. coups

pour fusil /

800 mitrailleuses lourdes

600 * tirant la certouche allemande

[Maxime 0,8/18/

avec 25.000, cartouches pour chaque mitrailleuse ci-dessus.
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Cette quantits nous donnera la possibilité d'armer les

complements mentionnés et de réarmer 2 divisions /arm*es

de fusils Lebel et Mannlicher/ ce qui nous permettra de di-

riger une certaine quantité d'armes dans le apys en vue d'y

constituer une réserve indispensable pour armer les comple-
ments futurs et bchanger les fusils usés ou nécessitant une

réparation.

En portant & votre connaissance les détails süs-mention-
nès j'ai l'honneur de vous demander encore une fois de bien
vouloir appuyer la question de la cession à la Pologne de

Françaisesl'armement et de munition allemande saisis par les Troupes
dans la nouvelle zône d'occupation de la rive droite du
Rhin,

/-/ Sosnkowski

Pour accord: Genóral et Vice-Ministre.
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ми н SPRAW молскомуск Warszawa, dn. 22. juin 19 20 г.

{. #. 5237/W.M,20 ,

' Me: Le General SOSNKOWSKI, Vice-Ministre de la Guerre,

Pe

Monsieur le Génsral HENPYSÇ Chef de la Mission Militaire

Française, Adjoint au Chef de l'Etat , Géntralissime de

l'Armée Polonaise; Premier Martchal de Pologne.,

Pour completer ma lettre No.5167/T;M.202-1032 O,A.IT.
Szt. du 20 et. j'ai l'honneur de vous présenter ci-après les
difficultés et les obstacles que rencontre le Gouvernement
Polonais au moment le plus grave et le plus décisif de la
guerre sur la voie de satisfaction des besoins de son Аттб е

€ en armes et en munition.

1, La de munition et d'armes qu'il nous est pos-
sible de recevoir uniquement de France, selon les relevés et
les plans qui ont 8t8 envoyès au Général PONIANKONTSKI en vue

z de leur réalisation et d' après les prix fixés recemment -
egale la somme de 280 millions de francs. -

Le Gouvernement Français, ainsi que le Maréchal POCH aprés
s'être entendu avec le Ministre des Finances a forté & la
cońnnissnnce du "n’al PONIANKOWSKI offciellement que le ma
terlel dont il est question pourrait être acquis uniquement
sous condition que la somme sus=mentionnbe soit payée au comp-
tant, ou bien que le réglement soit accompli par recompenSQtlon
en nature /pétrole, sucre etc./

Nous avpns réussi après de grandes difficultés d "am-
masser une somme de 19.millions de francs, qui ont $t6 trans-
mis au Général POMIANKOWSKI. Cette somme pourrait être employte
pour payer une petite partie de notre commande, et notamment:>-. ägooogô obustIOSfim/mfi

. cartouches.Fusils Leb40.000. fusils Lebel. % S:0,000. baionettes pour fu «Lebel.108.600, grenades à mgin. Ba
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Le reste de la commande dons le cas où le Gouverne-

Français ne nous accordera pas de crédit ne pourra

pas être réalist. Il est hors de doute que le Gouver-

nement Polonais ne se trouve pas en état d'accumuler une

si grande quantité de valeurs françaises.

D'autre part le payement en nature d'une si grande somme

malgre les plus grands efforts du Gouvernement, lui sera

impossible dans un terme qui permettrait d'obtenir même

une petite partie du matériel énuméré dans le tableau au

cours de la guerre actuelle. Une position trés grave re-

presente les mitrailleuses Hotchkiss, dont le manque se

rend trés sensible. Jusqu'à cette heure comme il résulte

des rapports du General POMIANKOWSKI le Gouvernement

Français n'a pas pris de décision favorable dans la ques-

tion de la cession de ces mitrailleuses à la Pologne. En

attendant la quantité au moins de 500. mitrailleuses

Hotchkiss nous est absolument nécessaire.

2. Les prix du matériel de guerre ont et presque doub-

les. --

En profitant du crédit le Gouvernement Polonais pay-

ait jusqu'à présent pour:

un fusil 130 francs

1000. car .272 #

en profitant d'une réduction de 20% sur ces prix.

Les prix fixes à présent sont pour:

un fusil 217 francs.

1000, cart.426 "

sans un aucun escompte.

3. Le transport en Pologne des stocks achetts en Sa-

lonique rencontre une masse de difficultés. La conven-

tion faite par notre Attaché Militaire à Constantinople

en matière de l'emploi d'un vaisseau pour ce transport

du matériel conformément aux instructions de l'amiral

DEBON /d&päche 2505/B,S. du 19.mai/ et renvoyée par 1°

entremise du Gónóral PONIANKOWSKI au Ministóre de la

Guerre Français n'a pas bth acceptée par le Gouverne-

ment Français /dépêche du Géntral PORZECKI No.430 du 28.7.20/
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De même les efforts qui ont bt§ faits pour employer

en qualité de transport le vaisseau ture "Kisil-Irmak"

ont &tà vains grâce à l'opposition du Commandant en Chef

à Constantinople. /rapport du Général KATKOWSKI Nr.42 du

l4.mai a.c./ >

Ge ne sont que les derniers rapports qui font mention

du fait qu'on est parvenu à louer deux vaisseaux Triton" et

"Nortspines" qui pourront être probablement charges à Sa-

lonique entre le 20 et 25 juin, si de nouvelles difficultés

ne veindront se présenter.

4. Les rabats accordés par les autorités Françaises à Salo-

nique qui affirmaient la compttence de leurs décisions en

cette manière onet ét réduits de suite par le Ministère

de la Guerre Français,

Cette réduction est suivante:

Les rabats accordés par Les rabats par le
les autorités à Salonique Ministère de la Guerre

Frangais:

/ fusil t carta/ fusils et cart.

$ jusqu'à 70% 50%

b/ les armes des

Stats étrangers 80% 75%

c/ obus Français 80% 50%

d/ obus des art.

/ étrangers 90% 60$

5. Après que les. fabriques. de Hirtenberg ont &t& in-

par les communistes autrichiens le Gouvernement

Polonais, comme il vous est connu, pour assurer la li-

vraison des cartouches Mannlicher destinés pour plusieurs

divisions de notre armée munies de fusils Mannlicherÿcom-

manda au même Hirtenberg du reste des provisions sanytes

pendant la catastrophe une quantité de 15.millions de car-

touches, ainsi qu'à la fabrique de Weiee & Budapest - 35.mil-

lions de cartouches. La même fabrique de Weiss & reçu une

commande de chargeurs pour fusils Lebel, dont le manque est

très sensible.

Le conseil des Ambassadeurs par ttlegramme de son st-

cretaire dat du l4.mai qualifie la commande des char-

geurs comme une violation du paragraphe 115. du Traité avec

129.
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avec la Hongrie et déclare que la commande doit Śtre inter-

dite. Il faut s'attendre au fait que les commandés de mu-

nition seront aussi interdites.

J'admets que l'interdiction de vente et d'export du ma-

têriel de Guerre de l'ancienne Autriche-Hongrie, pronon-

cées par le Général ZUCIHARI concernant de même les fabri-

ques privées que les usines appartenant au Gouvernement est

la suite des faits dont j'ai fait mention cl-dessus. Le

fait de cette interdiction nous a %t% signals par notre At-

tach; Militaire par télegramme du 19.7. Le Gen$ral ZUOCHARI
a declark en plus que la décision sus-viste ne pourrait

être changée, que par ordre du Conseil des Ambassadeurs.

Il me semble, que le précedent avec les chargeurs nous
est en ce sens de mauvaise augure.

En même temps Mr.BARRES, Président de la Commission

Atronautique Interallite vient d'arrêter par motifs for-

mels 24. wagons de matériel aeronauthue prepares à Vie-

ner Neustadt pour l’expedltlon en Pologne,

Bellant les faits sus-visbs et en les comparant d'une

part avec l'action du "Kreisarbeiterrat" de Vienne; d'autre

part aux données très sérieuses, que la réponse du Chan-

celier d'Autriche RENNER à la note de TCITCHERINE prote-

stant contre l'envoi du mattriel de guerre en Pologne gar-

dait un ton favorablg aux bolcheviks, et qu'elle est en

plus au cours de sa rèalisàtîon, il faut considérer l'âu-

triche, comme pays fermé pour l'export d'armes et de mu-

nitions destinées pour la Pologne. $

6. A Tarvis les socialistes empôchent le transport du ma-

teriel de guerre en Pologne. Ainsi un transport de 8. wa-

gons contenant le matériel atronautique, tellement nèces-

saire en ce moment au front, y a ét4 arrêté. Dirigt en-

suite par la Suisse, ce transport aussitêt après le passage
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de Simplon fut arrêté par les autorités suisses, cette

fois sous la pression de socialistes suisses.

7. Le fait de la grive des ouvriers des Пока anglais

qui empächerent le chargement du matériel de. guerre;

cèdè par l'Angleterre à la Pologne vous est connu de-

puis longtemps par mes lettres. On est pargenu après de

longs et durs efforts à obtenir la munition de fusils.

Seuls les fusilssous forme de charge privèelont $$$

diriges 8 Paris,'par l'entremise de la Maison PITOT

/rue Seribe 7./

Il nons manque de renseignements sur la réussite

de cette combinaison. Dans le cas; ou elle aurait ré-

ussi il serait d'une grande importanée, que l'export

de France s'effectue sans obstacles. §

Il n'y a nul espoir d'effectuer l'export du maté-

riel d'artillerie. Il reste jfisgu’à présent cache dans

les dépôts privês en Angleterre.

Les transports de munition pour la Pologne, qui furent

arrêtes par les Tcheco-Slovaques, jusqu'à présent n'ont

раз $$$ 1&сЪ$в. 3

Le Gouvernement Tchèque explique le fait en le trai

tant de sabotage de la part des travailleurs de chemins

de fer; envers lesquels il se dit inapte de réagir, en

demandant l'intervention des forces militaires alliGes

envers ses propres citoyëns. //

Je me permets de citer, comme fait caractéristique

que la convention de transport et de transit, Qui fut
longues

signée après de dbbattes par les réprésentants

Polonais et tchèques le l4.mai a.c. ń%a pas été rati-

fite par le Gouvernement Tchèque.

Le Ministère des Affaires Etrangères vient de me

communiquer que le Gouvernemené Tcheco-Slovaque nous a

accordé libre passage pour ces transports de munition....

...dans la direction de Vienne !!!

 



 

8. Les unions radicales des ouvriers de Scandinavie

ont proclamé le sabotage des transports militaires pour

la Pologne.

Les faits que je me suis permis de vous présenter

ciidessus n'exigent pas de commentaires. Ils sont bien

éloquents d'eux mêmes.

Comme vous le voyez, le blocus est complet. Je me

permets seulement de poser la question: que doit faire

ma Patrie qui toute seule porte le fardeau de cette guerre

sanglante et épuisante si dans ces moments suprêmes sa

fidèle Amie et son Allite la FRANCE ne se dresse à son

cote et ne lui aide de briser le cercle, qui l'en-

toure ?... K

Doit-elle s'affaisser, c&der, doit-elle se rendre,

laisser passer par dessus son tombeau, et permettre

d'envahir l'Europe occidentale par l'énorme vague de

ÿarbarie, d'anarchie et de folie sociale, qui vient de

l'Orient :?; ..

/-] Зозмкотвкт

Pour accord: > General et Vice-NMinistre.


